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Le mot du curé

Nous voilà repartis pour une nouvelle 
rentrée !

J’espère que l’été aura été reposant et 
ressourçant pour la plupart d’entre vous. 

Merci à ceux qui ont continué leur service 
paroissial tout au long de l’été (animation des 
messes, ouverture des églises, célébration des 
funérailles, accueil durant tout l’été des 
visiteurs dans la prieurale de Souvigny, etc.).

Le mois de septembre marque pour les 
écoles, mais aussi pour la paroisse, la reprise 
des activités. C’est aussi le temps des 
inscriptions au catéchisme.

Le catéchisme, loin de se limiter à une 
simple instruction religieuse ou à la 
préparation des sacrements, peut être l’occasion pour les enfants et les jeunes de 
déployer leur vie spirituelle et de recevoir des bases solides pour grandir et vivre 
avec leurs camarades et dans la communauté paroissiale une rencontre avec le 
Christ.

Et si, à l’image de ces enfants pleins de vie et de curiosité, nous nous mettions 
aussi en route en cette rentrée, en cherchant comment garder une place dans notre 
vie pour grandir, cheminer, échanger, partager notre foi, nos questions ? Je pense 
aux Mardis Spi proposés une fois par mois.

Beaucoup de pistes s’offrent à nous dans notre paroisse, et la messe de rentrée du 
14 septembre à 11 heures à Souvigny sera l’occasion d’inscrire les jeunes et d’en 
parler ensemble !

À chacun donc de discerner là où le Seigneur l’appelle cette année à porter du 
fruit !

Je confie au Seigneur cette année paroissiale, et chacun de vous.
Bonne rentrée à tous !

Votre curé,          
+ Pierre Marminat

Erratum : Dans le précédent Carillon, n° 126, de juillet-août, page 13, en légende de 
la photo, il faut lire « Jour de fête à Noyant en 1965 ». La photo ne date pas de 1961, 
comme indiqué, mais du 24 avril 1965 (jour du mariage de Jacky et Nicole Dumont). 
Merci à eux pour cette correction.
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Paroisse

Vie de la paroisse



Les professions de foi, samedi 
31 mai en l'église Saint-Martin 
à Besson

À l'issue des premières communions 
en la prieurale de Souvigny, le 
dimanche 22 juin, en la solennité du 
Corps et du Sang du Christ, ou du 
Saint-Sacrement, ou Fête-Dieu.

Le 4 juillet 2025, en la prieurale : nuit des 
églises. D’une participante : « Le sanctuaire 
de la paix a vécu cet événement dans une 
ambiance méditative où on pouvait respirer le 
calme et la paix. La musique, les textes, la 

lumière, tout a aidé à expérimenter la présence 
de notre Dieu. Grand merci aux organisateurs. »
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« Espère la paix, cultive-la ! » : « Le royaume des cieux est semblable à un grain de sénevé 
qu'un homme a pris et semé dans son champ. C'est la plus petite de toutes les semences ; mais, 
quand il a poussé, il est plus grand que 
les légumes et devient un arbre, de sorte 
que les oiseaux du ciel viennent habiter 
dans ses branches. » (Matthieu,13, 
31-32) Il en est ainsi de la paix !
Mercredi 2 juillet 2025, guidée par 
soeur Jeanne qui avait 
soigneusement préparé la terre 
avant le pèlerinage de la paix (voir 
Le Carillon n° 126, juillet-août 
2025), Mgr 
Marc 
Beaumont, 
évêque de 
Moulins, est 
venu visiter 
le jardin où 
ont fleuri  les 
graines 
semées lors 
de la veillée 
du 
pèlerinage.  

Durant l’été, une famille 
venue depuis la Belgique 
s’est rendue au jardin du 
prieuré pour l’apprécier.
Que la paix tant désirée 
par les peuples en ces 
temps difficiles, commence 
déjà à jaillir de nos cœurs, 
où poussent des graines 
d’espérance, de fraternité 
et de solidarité.

Que fleurisse la paix
Sanctuaire
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Sanctuaire

Chaque été, des centaines de visiteurs, touristes, curistes, gens de 
passage, pèlerins sur le chemin de Saint Jacques… franchissent le 
porche de la prieurale de Souvigny. Pour les accueillir, des bénévoles 
se relaient tous les jours de juillet et d’août de 14 heures à 18 heures, 
afin de répondre à leurs questions, les guider, les écouter, les orienter 
selon leurs attentes.
Ce jour-là, Laurence de Gardelle, une habituée des permanences d’accueil de 
Souvigny, passe les consignes à Claude Lamaurisse, un nouveau parmi les 
bénévoles. « La première chose, évidente, c’est un bonjour et un sourire ! Car nous sommes 
là pour accueillir. Ensuite, nous pouvons proposer un plan de la prieurale afin que tous les 
visiteurs puissent y cheminer avec des repères et des explications. » Un document écrit ou 
bien un audio-guide conditionné à l’utilisation d’un portable via un QR code. 

Comment la prieurale
 accueille ses visiteurs
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« Pour les visiteurs déroutés par ces QR codes, nous leurs suggérons de retrouver toute la visite 
guidée (1) directement chez eux. »
Bien sûr, les bénévoles de l’accueil tiennent compte des souhaits des visiteurs. 
« Certains demandent par exemple les horaires des messes et des offices, d’autres vont 
s’intéresser à l’aspect architectural de l’édifice… Mais, insiste Laurence, notre mission 
première, c’est d’accueillir tout le monde. Quant aux touristes étrangers, ils s’étonnent et se 
réjouissent qu’on vienne leur proposer des guides de visites dans diverses langues : anglais, 
néerlandais, allemand, italien, et sur les bornes, en plus, espagnol et polonais. »
Généralement, l’équipe d’accueil propose aussi quelques objets et documentations 
à la vente. Telles que les médailles et les livrets sur saint Mayeul et sur saint 
Odilon, la revue Synthèse Souvigny éditée par Art, Culture et Foi… service 
diocésain où Laurence de Gardelle a remplacé Christiane Keller comme 
coordinatrice.

Christiane Keller, habituée des permanences, raconte que souvent, le premier 
mot, la première exclamation des visiteurs, c’est un « wouah ! » d’étonnement. 
« Sur les trente à cinquante visiteurs que nous accueillons chaque jour en été, et bien 
davantage durant la foire médiévale, explique Christiane, il n’est pas rare d’observer ce 
comportement. Et après un temps d’arrêt, ce “waouh !” est généralement suivi d’un : “mais que 
c’est grand, que c’est grandiose !” Pour autant, passé l’étonnement, les visiteurs demandent 
généralement pourquoi l’église est peinte en jaune. » « Il nous faut alors répondre, précise 
Laurence, que cette couleur est celle de l’époque baroque retenue par les architectes des 
Monuments historiques. »
« D’ailleurs, ajoute Christiane, nous répétons toujours aux visiteurs que les églises vivent. À 
Souvigny, les parties les plus anciennes sont romanes, puis il y a eu la période gothique, puis 
baroque, etc. »

Si les permanents d’accueil n’hésitent pas à mettre en avant le patrimoine 
historique et architectural de l’église, il n’en demeure pas moins que la mission 
pastorale du sanctuaire est omniprésente. « C’est ainsi que nous parlons du pèlerinage 
pour la paix organisé par le diocèse à Souvigny, chaque année début mai », poursuit 
Laurence. 
Cette mission apostolique se concrétise aussi par l’écoute des visiteurs. « Certains 
viennent ici déposer leurs souffrances devant les reliques ou dans la petite chapelle de la 

(1) https://www.souvigny-sanctuairedelapaix.com

Wouah !

Pèlerinage pour la paix
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consolation. Et j’avoue, dit encore Christiane, qu’il m’est arrivé d’aller prier avec un 
couple de visiteurs devant l’armoire aux reliques, tout simplement. »
Christiane se souvient aussi de certaines réactions à l’entrée de la prieurale, « celle 
des adultes et des enfants qui se signent avec l’eau bénite, des parents qui apprennent à le 
faire à leurs enfants, certains qui leur font faire un silence de respect du lieu, d’autres qui 
laissent aller. Certains anciens aussi qui vous disent en allant vers le baptistère : “là, j’ai été 
baptisé”… Et même, quelquefois, on surprend une voix qui chante accompagnée d’une guitare 
devant le retable de l’Immaculée Conception. »
Enfin, il faut souligner le comportement respectueux des visiteurs. « Nous n’avons 
jamais eu le moindre problème avec les visiteurs, se rappelle Laurence. Ah si, une seule fois, 
ou j’ai dû gentiment préciser à deux visiteurs que la prieurale n’était pas un lieu de pique-
nique… » 
Reste que pour les étés à venir, l’équipe d’accueil cherche des bénévoles. Il s’agit 
d’offrir encore et toujours à tous ceux qui entrent dans la prieurale le meilleur 
accueil possible, fidèle à la règle bénédictine de l’hospitalité de ce lieu clunisien.

Bruno Rivière

Les personnes de 
passage peuvent non 

seulement prier devant 
le saint sacrement, 

déposer une intention de 
prière, allumer un 

cierge, comme en toute 
église,

 mais aussi découvrir la 
prieurale, son histoire, 

les saints Mayeul et 
Odilon,  et par ailleurs 
profiter de l'exposition 

sur la fraternité présente 
jusqu'au 4 octobre.
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Sanctuaire

Lors du pèlerinage de la paix, le matin du premier dimanche du mois de mai, ceux qui 
ne peuvent pas participer aux marches ont la possibilité de prier le « chapelet de la paix » 
dans la prieurale, en partageant les mêmes méditations que les marcheurs. Depuis 
quelques années, ce même chapelet précède à la prieurale la messe du premier 
mercredi du mois, dite aussi pour la paix.
Les cinq mystères de cette prière nous invitent, en lien avec la Parole du Christ dans 
l’Évangile, les mots de Paul, de Jérémie, à mettre la paix dans nos vies personnelles et 
jusqu’au plus large. Les voici : 1er mystère : Jésus donne sa paix en notre cœur (Jn 14, 27). 
2e mystère : Jésus donne sa paix dans nos familles (Mt 10, 11-13). 3e mystère : Jésus donne sa 
paix à l’Église et nous appelle à la répandre (2 Co 5, 17-20). 4e mystère : Jésus donne sa paix 
à son peuple (Lc 19, 41-44). 5e mystère : Jésus offre la paix au monde (Jr 29, 7).

Le déroulement du chapelet est classique, la méditation de chaque mystère étant suivie 
d’un Notre Père, de dix Je vous salue Marie, et d’un Gloire au Père. À l’image du caractère 
international de la communauté des sœurs qui animent le sanctuaire, et afin de marquer 
l’invitation faite à tous d’élargir la prière aux dimensions du monde, en particulier pour 
les pays qui ont besoin de notre prière, chaque dizaine est dite dans une langue 
différente : français, espagnol, lingala, flamand, latin, portugais, italien, allemand, 
hébreu, arabe, polonais… Mais la seconde partie du Notre Père et du Je vous salue Marie 
sont priés par tous en français. 
Tout le monde est invité à participer. Et si vous parlez « une autre langue », vous pouvez 
élargir notre prière : signalez-vous à la paroisse (04 70 43 60 51) et rejoignez-nous ! 
Vous pouvez aussi vous joindre à distance : vous trouverez les citations, prières et 
méditations de chaque mystère sur la page dédiée : https://www.souvigny-
sanctuairedelapaix.com/about-1-4 Prochains rendez-vous : à 18 heures le 3 septembre et 
le 1er octobre.            Marie-Hélène Clervoy

Fraternelle et universelle,
                       l’Église prie pour la paix
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Deux enfants du catéchisme de Besson, Julia et Eva, toutes les deux 12 
ans, vont recevoir ce 19 octobre le sacrement de confirmation. Un 
sacrement qu’elles recevront de Mgr Marc Beaumont, notre évêque, 
en l’église de Bourbon-l’Archambault. Un sacrement qu’elles ont 
préparé et qu’elles attendent « dans la joie de recevoir le Saint Esprit ».
Julia et Eva, souriantes, mais intimidées, semblent avoir du mal à cacher leur joie. 
« Je suis vraiment dans la joie », parvient à articuler Julia, tout de suite encouragée 
par Eva qui confirme : « Oui, on est vraiment dans la joie car, grâce au Saint Esprit, on va 
se rapprocher de Dieu ! »
« Ouf ! Ce n’est pas rien ! » intervient Brigitte qui accompagne ces enfants du 
catéchisme à la paroisse. « En fait, ajoute Julia, c’est beaucoup, je vous assure vraiment 
beaucoup de joie de nous rapprocher de Dieu ! » Et Eva de préciser : « C’est comme un 
magnifique cadeau que nous allons recevoir. Ce sera certainement le plus beau jour de notre 
vie. »

Un clin d’œil échangé avec Brigitte, et voilà l’interviewer convaincu qu’il faut 
laisser du temps aux enfants pour qu’ils puissent s’exprimer. Voilà donc Julia et 
Eva qui commencent à parler. « Je crois que, parmi les sept dons de l’Esprit que nous 
allons recevoir, c’est celui de la force que je préfère, reconnaît Julia. Car il faut être forte 
pour pouvoir témoigner de notre foi. » « Pour moi aussi, ajoute Eva, je crois que le don de 
la force m’aidera beaucoup à aller vers les autres… »
Silence. Puis Eva continue : « On nous a donné une bible pour nous aider à préparer notre 
confirmation. Alors maintenant, on a besoin d’être fortes pour annoncer la Parole de Dieu. »
Brigitte, qui assurément a reçu le don de la parole, évoque alors le don de la 
sagesse. « Oh oui, c’est bien la sagesse ! Ce serait tellement bien si nous étions tout le temps 
sages. Mais, poursuivent-elles à l’unisson, grâce au don de la force, on va pouvoir être 
tellement sages. Et surtout, grâce au Saint Esprit, on sait désormais que si on fait des bêtises, 
on sera quand même accueillies dans les bras de Dieu. » Il est bien normal qu’à leur âge 
elles voient plus la sagesse comme une absence de bêtises que comme un amour 
qui se donne : « Nous proclamons un Messie crucifié [...] sagesse de Dieu. Car ce qui est 
folie de Dieu est plus sage que les hommes » (1 Co 1, 22-24). Nos confirmantes auront 
toute la vie, comme nous tous, pour entrer dans cette sagesse-là : la folie de 
l’Amour qui se donne jusqu'à la croix.

Julia et Eva vont recevoir dans la joie    
                  le sacrement de confirmation

Paroisse

Le don de la force…



Pour l’heure, Julia et Eva se regardent, l’air de dire : « Et qu’est-ce qu’on va ajouter 
maintenant ? » Alors Brigitte lance une perche. « Et le don de la crainte, vous en faites 
quoi ? » « Ah oui, bien sûr! On a tellement peur de blesser quelqu’un, ou même de blesser 
Dieu si on se tient mal. Alors, si le Saint Esprit nous donne le don de la crainte, on aura 
forcément tellement peur de faire du mal, qu’on ne le fera plus jamais. » Mais Julia, en 
chuchotant comme si elle livrait un secret, revient sur le don de la force : « Et 
même pour moi, il me faut de la force parfois pour prier tous les jours et aller à la messe le 
dimanche. »

Enfin, les deux jeunes 
filles, désormais 
revigorées par le don 
de la force, avouent 
pourtant sans pudeur 
que la jour de la 
rencontre prévue avec 
Mgr Marc Beaumont,  
«  nous serons intimidées, 
ça nous fera bizarre de 
voir notre évêque ». Et 
Eva continue : « Moi, je 
sais ce que je lui dirai s’il 
m’interroge. Je dirai que si 
j’ai du mal à prier tous 
les jours, alors j’offre cette 
difficulté directement à 
Jésus pour qu’il m’aide. Et 
là, je suis certaine que ça 
marchera… »
N'est-ce pas là une 
avancée certaine dans 
le don de la sagesse ?

      Bruno Rivière
Catéchisme de l'Église catholique, § 1831 : Les sept dons du Saint-Esprit sont la 
sagesse, l’intelligence, le conseil, la force, la science, la piété et la crainte de Dieu. 
Ils appartiennent en leur plénitude au Christ, Fils de David (cf. Is 11, 1-2). Ils 
complètent et mènent à leur perfection les vertus de ceux qui les reçoivent. Ils 
rendent les fidèles dociles à obéir avec promptitude aux inspirations divines.
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Julia (assise) et Eva (debout)

… et le don de la crainte
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Qui dit mois de septembre dit rentrée scolaire et rentrée du 
catéchisme. Les inscriptions se font habituellement dans l’année des 
huit ans de l’enfant. Il sera possible de le faire notamment à l’issue de la 
messe dominicale du 14 septembre à Souvigny.
Les oblates déjà engagées dans la catéchèse 
(sœur Lupita et sœur Berthe) continuent ce 
service pour l’année 2025-2026, mais plusieurs 
laïques arrêtent : Alix, après trois années de 
coordination (dont deux avec catéchisme), 
Erika, après trois années qu’elle a beaucoup 
appréciées (elle sera prise par la campagne en 
vue des élections municipales de mars 2026), et 
Marie-Clothilde, après dix années et après avoir 
longtemps hésité à arrêter tant elle aime 
transmettre la foi (elle sera à temps plein à 
l’école de musique de Moulins Communauté). 
Donc, un appel à candidatures est lancé pour de 
nouvelles – voire de nouveaux – catéchistes !
Le Carillon a demandé à Marie-Clothilde de 
Salvert de rendre compte de ce que ces années 
lui ont apporté. Sa réponse :
Après dix années de catéchisme à Souvigny, il me faut 
arrêter cet apostolat pour raison professionnelle.
« Qu’est-ce que cela m’a apporté ? » Beaucoup de JOIE !
JOIE de transmettre aux enfants ce qui m’anime : La foi !
JOIE de leur apprendre à confier au Seigneur leur vie, devant le Saint Sacrement. Ils ont soif 
de ces visites au Bon Dieu… Comme c’était beau de les entendre dire une véritable litanie de 
personnes pour qui prier !!!
JOIE de saisir leur confiance, leur soif d’apprendre, ils ont tant de questions !
JOIE d’avoir été choisie comme marraine de confirmation par l’une d’entre eux…
JOIE de les voir grandir et devenir de jeunes adultes engagés !
JOIE de partager avec de nouvelles amies, les catéchistes !!!
MERCI enfin au père Marminat et aux Sœurs Oblates du Cœur de Jésus de m’avoir donné leur 
confiance.

Une nouvelle rentrée de catéchisme
Paroisse

Marie­Clothilde de Salvert à la sortie de la 
célébration du sacrement de la 

confirmation à la prieurale le 10 octobre 
2021, où elle était présente comme 

marraine de confirmation.

Propos recueillis par Thierry Paillard
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• Le pique-nique de fin d’année s’est tenu le samedi 28 juin 2025 à la maison Saint-Paul 
à Moulins avec plus de cent personnes présentes, certaines venant de Souvigny.

• À Souvigny, la boutique solidaire du Secours catholique a ouvert ses portes pendant la 
foire médiévale, au 1, rue Albert-Minier. Elle a été ouverte tous les après-midis. 
L’occasion de faire une pause, de chiner, de découvrir des articles solidaires… et 
surtout de rencontrer l’équipe de bénévoles et d’échanger !

• Une journée « culture et 
détente » pour l’atelier couture 
du Secours catholique de 
Gannat s’est déroulée le jeudi 3 
juillet 2025. « Première étape de 
la journée : Souvigny. Nous 
découvrons l’exposition sur le thème 
de la fraternité (53 artistes exposent 

dans la prieuriale). À midi, pique-nique dans les jardins de l’association Ateliers du Chapeau rouge 
qui organise cette exposition, et découverte des ‘‘bancs poèmes’’... 14 heures, rendez-vous au centre 
national du costume et de la scène à Moulins, pour l’exposition Christian Lacroix. » Quelques 
réactions des personnes qui ont participé à cette journée : « Une journée enrichissante, cela 
fait du bien de voir de belles choses, des personnes qui nous ont toujours bien accueillies... »

• Le Secours catholique - Caritas France de l’Allier a accueilli son 
nouveau délégué départemental. Fort d’une expérience de plus de dix 
ans en tant qu’animateur dans le Puy-de-Dôme, Aurélien Le Thuaut est 
arrivé en juin prendre la tête de l’antenne bourbonnaise. Ses priorités ? 
Renforcer les équipes locales, développer la visibilité et les missions 
essentielles du Secours catholique, et poursuivre le travail « d’aller 
vers » les bénéficiaires. Le Secours catholique Allier, c’est actuellement 

cinq salariés, 300 bénévoles et une quinzaine d’équipes locales, dont celle de Souvigny.
• Plus de renseignements ? 04 70 44 10 41 ou allier@secours-catholique.org
À partir du compte Facebook et du site internet de Secours catholique Allier

Le Secours catholique
             ouvert même une partie de l’été

Solidarité



S’ouvrant en fêtant la « petite Thérèse », patronne des missions 
(voir article page 18), tout le mois d’octobre est dédié à la mission 
universelle de l’Église.
Le pape François en a précisé le thème dans un message* publié en janvier. 
François nous l’a donné, en lien logique avec le Jubilé, pour le dimanche 19 
octobre, 99e journée mondiale des missions : « Missionnaires de l’Espérance 
parmi les peuples ». Il nous invite à nous laisser « guider par l’Esprit de Dieu pour 
une nouvelle saison évangélisatrice de l’Église, envoyée pour raviver l’espérance dans un 
monde sur lequel planent des ombres obscures ».
Dans son premier discours au collège cardinalice, le 10 mai 2025, le pape 
Léon XIV a dit la continuité de son pontificat avec celui du pape François sur 
le sujet de la mission. Il insiste ainsi sur le retour à la primauté du Christ dans 
l’annonce et sur la conversion missionnaire de toute la communauté 
chrétienne. Il rappelle le soutien indispensable à la mission d’évangélisation 
de l’Église, notamment par l’action des Œuvres pontificales missionnaires 
(OPM), comme il a pu l’expérimenter très concrètement comme 
missionnaire, au Pérou, pendant près d’une vingtaine d’années.
Dans la pratique, divers éléments nous sont proposés pour vivre cette 
démarche missionnaire :
- Des intentions de prière pour le19 octobre.
- La quête impérée, le même jour, destinée à soutenir les Églises locales dans 
le monde dont les moyens sont plus limités, mais où la foi est une réalité 
vivante (formation des séminaristes ; projets éducatifs, pastoraux, etc.). Tous 
les diocèses catholiques dans le monde y participent.
- Une journée de prière continue pour la mission : paroisses, communautés 
religieuses, individuels, mouvements, etc. se relaient au fil des 24 heures. 
Pour notre diocèse, ce sera le jeudi 16 octobre.
- Une prière inspirée du message du pape (voir page 20).
- Toute initiative paroissiale de sensibilisation, comme rencontrer des 
missionnaires d’ici partis « ailleurs » ou ceux d’ailleurs venus chez nous. Le 
jumelage de notre diocèse avec ceux de Dakar au Sénégal et d’Ambrositra à 
Madagascar en sont de belles occasions.

Marie-Hélène Clervoy
* https://www.vatican.va/content/francesco/fr/messages/missions/documents/
20250125-giornata-missionaria.html
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Octobre, mois missionnaire
Église universelle
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Cet été ont eu lieu des pèlerinages tels celui des jeunes de la province d’Auvergne 
à Rome pour le Jubilé, du 28 juillet au 3 août, et celui du diocèse à Lourdes, du 4 
au 9 août. Mgr Marc Beaumont accompagnait chacun de ces deux pèlerinages.

Prochains pèlerinages :
• Pèlerinage aux reliques de la Sainte-Croix à Bourbon-l’Archambault : le 7 
septembre.
• Pèlerinage Lourdes Cancer Espérance (LCE) à Lourdes : du 16 au 20 septembre.
• Pèlerinage de Banelle : le 21 septembre.
• Pèlerinage diocésain à Paris : les 29, 30 septembre et 1er octobre.
• Festival des jeunes : les 15 et 16 novembre.
• Jubilé des jeunes de la province : les 22 et 23 novembre à Brioude.
Contact service des pèlerinages :
Tél : 04 70 35 10 91 / Mail : pelerinages.moulins@wanadoo.fr
Permanences à la maison Saint-Paul à Moulins : les mercredis de 14h30 à 17h30.

Pèlerinages passés et futurs
Diocèse

            À Rome, devant la basilique Saint­Pierre.             Pose d’un cierge pour le diocèse à Lourdes.

                     Sur la route de Rome.                           Chemin de croix dans la prairie à Lourdes.
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Le passage à l’heure d’hiver s’effectuera dans la nuit du samedi 24 
au dimanche 25 octobre, ce qui nous permettra de dormir une 
heure de plus. L’association Villes sanctuaires en France, dont fait 
partie Souvigny, invite à faire de cette heure « perdue » une heure 
pleine, dédiée à la prière et à la découverte d’un lieu saint. 
Intitulée « 25e heure », la soirée commence dans toutes ces villes 
sanctuaires à 20 heures par une sonnerie des cloches. La suite est 
en fonction du sanctuaire, de son histoire, de son message.
Quand on entend « 25e heure », on se dit qu’on a déjà entendu 
cette expression. On croit alors que c’est dans les évangiles. En 
fait non. On confond avec la parabole des ouvriers de la « onzième 

heure » (Mt 20), où Jésus nous enseigne que son Père appelle chacun jusqu’au dernier 
moment, avec pour tous ceux qui répondent positivement à son invitation une même 
récompense : la vie éternelle.
L’expression « la 25e heure » vient en réalité du roman sous fond autobiographique La 
Vingt-Cinquième Heure (1949) de l’écrivain roumain Virgil Gheorghiu. Dans ce livre, la 
« 25e heure » n’est pas la « onzième heure » de l’Évangile, mais le moment où toute issue 
humaine est barrée. C’est le temps « au-delà de minuit » où l’homme n’a plus prise sur 
son destin, plus de recours humain. C’est le temps où les systèmes créés par l’homme se 
retournent contre lui, niant sa dignité, son âme, sa liberté. C’est le temps de l’homme 
broyé. C’est le temps de l’homme perdu. Le temps où seul Dieu peut sauver.
Quelques années plus tard, devenu prêtre orthodoxe, Virgil Gheorghiu a écrit De la vingt-
cinquième heure à l’heure éternelle (1965). Dans cet autre livre, de méditation celui-là, il 
invite à sortir du temps humain devenu inhumain (la « 25e heure ») pour entrer dans le 
seul vrai temps, celui de Dieu (l’« heure éternelle »). La seule réponse à la 
déshumanisation est de se tourner vers Dieu. Cette « heure éternelle » n’est pas une 
heure de l’horloge (chronos), mais l’entrée dans le temps de la grâce (kairos). C’est le 
temps du salut, celui où l’homme retrouve son âme, sa liberté, sa vocation divine. 
Autrement dit, lorsque nous, humains, avec notre vision trop humaine, nous disons « trop 
tard », en fait, non, espérons : la grâce peut encore entrer. Quand tout semble perdu, 
Dieu agit. Si, à la « 25e heure », l’homme se heurte à ses propres limites, à l’« heure 
éternelle », celle de Dieu, l’éternité s’ouvre à lui.
D’accord, la « 25e heure » du 24 octobre n’a pas le sens exposé par Virgil Gheorghiu. Mais 
rien n’empêche de faire de cette 25e heure une heure pleine, une heure éternelle ! Alors, 
venons nombreux à la prieurale ce soir-là !

Spiritualité

Changement d’heure :
     que faire de cette 25e heure ?

                     Sur la route de Rome.                           Chemin de croix dans la prairie à Lourdes.

 Thierry Paillard

Virgil Gheorghiu (1916­1992)
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Culture

Elle est universellement connue sous les traits 
d’une jeune religieuse souriante, tenant dans ses 
bras un bouquet de roses et un crucifix : cette 
représentation idyllique de sainte Thérèse de 
l’Enfant Jésus – née en 1897, entrée au carmel à 
quinze ans, morte neuf ans plus tard de la 
tuberculose, et proclamée docteur de l’Église en 
1997 – ne permet pas de déceler ce que cache 
cette immense sainte : un caractère bien trempé, 
une battante, et même une guerrière fière de 
mener toute sa vie une « glorieuse guerre ».
C’est ce que dévoile dans un essai biographique 
passionnant Jean de Saint-Cheron, en s’appuyant 
sur les écrits de Thérèse. Il retrace en sept 
chapitres les grandes étapes de sa vie, en montrant 
les luttes qu’elle a menées pour se rapprocher de 
son idéal selon lequel « il n’est de vie heureuse que 
donnée ». De sa lutte contre la maladie à neuf ans 
au sein d’une enfance baignée dans une grande 
piété familiale, en passant par son combat pour 
obtenir l’autorisation du pape d’entrer au carmel 
à quinze ans, par les difficultés de la vie 
monastique avec les sœurs, jusqu’aux terribles 
souffrances de la fin de sa vie, on suit les 
souffrances offertes et sublimées de Thérèse, qui nous dit que pour aimer, il faut 
beaucoup souffrir. Au soir de ses vingt- quatre ans, entre deux crises de 
tuberculose, elle écrira : « Je mourrai les armes à la main. Moi qui suis un soldat si 
vaillant. »
Animée du désir de sainteté et de l’envie de toujours progresser, elle voit en la foi, 
non pas une théorie, mais une histoire d’amour à vivre chaque jour, une « glorieuse 
guerre » du combat spirituel. Par l’exemple de sa vie, elle révèlera à tout être qu’il 
peut être à son tour un grand saint.
Ce livre profondément documenté est une ardente invitation à approfondir le 
message de Thérèse, qui pourrait se résumer à mourir à soi-même pour laisser 
Jésus aimer en chacun de nous.
Jean de Saint-Cheron est chroniqueur au journal La Croix et dans d’autres médias 
catholiques. Il est l’auteur de plusieurs livres dont Les Bons Chrétiens publié en 2021.

Éloge d'une guerrière

Jean de Saint­Cheron, Éloge d’une 
guerrière. Thérèse de Lisieux, Grasset, 
2023, Prix François­Victor Noury de 
l’Institut de France, 220 pages, 123 x 
185 mm, 18,50 € et EAN 
9782246832065 (papier), 9,49 € et 
9782246832072 (numérique).

 Véronique Balmont
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• Baptêmes. Noah Simon (21 juin, Souvigny), Eugénie Le Bot (26 juillet, Souvigny). 
•  Premières communnions. Zoé Ameline, Clarisse Hay, Aliénor Mallet, Clémentine 
Archimbaud (22 juin, Souvigny). •  Mariages. Grégoire Roy & Solène Delabrière 
(21 juin, Souvigny), Benoît Perrot-Fieffé & Angélique Merlin (12 juillet, 
Souvigny), Axel Colombat Mazzelli & Linon Miller (12 juillet, Souvigny), Simon 
Pinel & Marie Goineau (19 juillet, Souvigny). • Obsèques. Michel Périat (2 juillet, 
Souvigny), Monique Bellot (4 juillet, Souvigny), Jeannine Pelletier (5 août, 
Noyant), Betty Carpanini (13 août, Noyant).

 Intentions de messe pour septembre & octobre
• 23e dim. du temps ordinaire. Sam. 6 sept., 18h30, Besson. Familles Serra-
Guasch ; Maryse Merle ; Henri et Marie Madeleine Collas et leur famille ; Evelyne 
Colas ; Jean et Fernande Charrier et leur famille ; Jean Méténier et ses parents ; 
père Marie Elie. Dim. 7 sept., 11h, Souvigny. Action de grâce pour 50 ans de 
mariage ;  Famille de Praingy ; Familles Ribollet-Folloni-Saccard ; Familles 
Rouillon-Bodard. • La Croix glorieuse. Sam. 13 sept., 18h30, Noyant. Johan et 
Geneviève Lorrain ; Familles de Dreuille-Lorrain ; Thi Thanh et Jean Mariot ; 
Monique Mariot ; Pierre Chapuis ; Jeanne-Philomène Chapuis ; Germaine Chapuis 
; Sonia Chapuis ; Martin Chapuis ; Nicolas Chapuis ; Âmes du purgatoire. Dim. 14 
sept., 11h, Souvigny. Pierre et Simone Baron ; Familles Salignat-Chabin ; 
Familles Brumaud-de Beauvais-Delaume. • 25e dim. du TO. Sam. 20 sept., 18h30, 
Chemilly. Jean-Luc et Roger Gorand ; Famille Nicolas. Dim. 21 sept., 11h, 
Souvigny. Action de grâce pour 40 ans de mariage ;  Action de grâce pour 49 ans 
de mariage ;  Familles Rondepierre-Marc. • 26e dim. du TO. Sam. 27 sept., 18h30, 
Noyant. Salih et Thi Hong Mougammadou ; André et Hoa Strobbe ; Thi Thanh et 
Jean Mariot ; Monque Mariot ; Elisabeth Chesneau. Dim. 28 sept., 11h, 
Souvigny. • 27e dim. du TO. Sam. 4 oct., 18h30, Besson. Joël et Sylvie Protat et 
leur famille ; Familles Serra-Guasch ; Maryse Merle ; Henri et Marie Madeleine 
Collas et leur famille ; Evelyne Colas. Dim. 5 oct., 11h, Souvigny. Françoise et 
Bernard de Praingy ; Familles Ribollet-Folloni-Saccard ; Familles Rouillon-Bodard. 
• 28e dim. du TO. Sam. 11 oct., 18h30, Noyant. Paul et Marie Ly Van Tu ; Johan et 
Geneviève Lorrain ; Famille de Dreuille-Lorrain ; Thi Thanh et Jean Mariot ; 
Monique Mariot ; Âmes du purgatoire. Dim. 12 oct., 11h, Souvigny. • 29e dim. 
du TO. Sam. 18 oct., 18h30, Chemilly. Jean-Luc et Roger Gorand ; Famille 
Nicolas. Dim. 19 oct., 11h, Souvigny. Familles Rondepierre-Marc. • 30e dim. du 
TO. Sam. 25 oct., 18h30, Noyant. Salih et Thi Hong Mougammadou ; André et 
Hoa Strobbe ; Thi Thanh et Jean Mariot ; Monique Mariot ; Joseph et Germaine 
Lafay et leur famille. Dim. 26 oct., 11h, Souvigny. • Toussaint. Sam. 1er nov., 
11h, Souvigny. Jeanne Bertin et sa famille.

Annonces

Carnet de famille

 Véronique Balmont



Prière de la Semaine missionnaire
mondiale 2025

Ô Christ, notre Espérance,
en cette année de grâce jubilaire pour toute l’Église,

Tu nous appelles inlassablement
à nous mettre en chemin sur tes pas.

Rends-nous disponibles pour répondre à ton appel
en tout lieu et toute circonstance.

Ô Christ, Consolateur,
Toi qui veilles sans cesse sur notre humanité

et ne souhaites oublier personne,
donne-nous un esprit de service et de compassion.

Que l’amour débordant de ton cœur nous rende proches
et attentionnés pour nos frères et sœurs, 

en particulier les personnes isolées, blessées, fragilisées, 
les minorités ethniques

et nos frères chrétiens persécutés dans de nombreux pays.

Ô Christ, Source d’eau vive,
fais de nous des hommes et des femmes de prière

qui gardent allumée l’étincelle de l’espérance.
Donne-nous en particulier 

d’accueillir et d’accompagner les catéchumènes 
dont la foi brûlante est une bénédiction pour ton Église.

Ô Christ, Fils bien-aimé du Père,
que nos communautés chrétiennes puisent 

dans la grâce du mystère pascal et de tes sacrements 
la force de l’Esprit Saint
pour devenir à ta suite 

missionnaires de l’espérance parmi les peuples.

Amen.

Source : https://www.opm-france.org/actualite/priere-de-la-semaine-missionnaire-mondiale/


